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à son passage, à Antich3. Or, nous pouvons juger dk
la Régularitt, de l'abnég(tin, de la sainteté de vi,
des premiers Franciscains qui desservirent la Terre.
Sainte par la pieuse et sainte vie de ceux de la
Montagne Noire. Dans ces pireiiers temps, c.:
Religieux eurent pliour Garien (Sapétrieu r) d.
Couvent, un honune tout dévoué au Culte de la trè-
sainte Vierge, Mlre de Dieu. La Rinc du Ciel
daigna l'en rceompen.:or, en lui donnant l'ssurlanlc
de son salut, par une i i.ion merveilleusc rapportée

comme suii d.ms nos anciienna chroniqueis
Le serviteutr de Dieu stLit rendu un soir,. selon

sa coutume, après les Complies, dans la forêt qui
entoure le C.>uvenît, d u x milles ila L ron 1, pour s'ý
livrer aux .Iiates mn litation, t ab rb dan3 la
contemplatio l de la gloire du Paradis et des inconm-
parables richesses que la Divine Majesté tient ;n
réserve pour ses éhiîu, se vit inseisibleinent entouri
d'une vive lumière, à clarté de laquelle il observa.
s'avaneant en ordre, une belle Procesi.n. Toutes les
Personnes qui la Composalieit portaient à la main un
flambeau allumé, jutant une lueur éolouissante
augmentée eneoe par l,'clat des splendides vêtemmeit,
dont elles étaient revêtues. Ces vêtements étaient du
couleur rouge écarlate. Cette splendeur in outun
jetait le bonl leligieux lhr de 1ui-m me ; mais il se
trouvait en même temps rempli (le confusion, ei
observant que tous ces Personnages en passant
devant lui le saluaient profondément. Ce premier
cortège était suivi d'un autre s'avancant avec la
mme magnißicence ; les personnes qui le composaient


